
Paroles de Jésus 

 

Dans les 24 Heures de la Passion  -  Heure 1 à 12 

 

 

1 ère Heure - de 17h à 18h  -  Jésus fait ses adieux à sa Mère. 
 

Voici que Jésus vient. 

La Maman céleste court à sa rencontre l'âme toute débordante d'Amour. 

En le voyant si pâle et si triste, son Cœur se serre, les forces lui manquent  

et elle se sent sur le point de s'écrouler. 

 

Jésus, en cette heure si navrante pour ton Cœur infiniment tendre, 

quel Enseignement nous donnes-tu d'obéissance filiale et amoureuse à ta Maman! 

Quelle douce harmonie existe entre toi et elle! 

Quel enchantement suave d'Amour s'élève jusqu'au Trône de l'Éternel 

et se disperse pour le salut de toutes tes créatures! 

 

En te faisant ses adieux, Jésus veut entendre de ta Bouche ces douces Paroles: 

 «Je te bénis, ô Fils!» Cette bénédiction remédiera aux offenses des créatures, 

et, douce et suave, descendra jusqu'à son Cœur. 

 

J'entends ta Voix émue qui lui dit: «Fils, bénis-moi aussi!» 

 

Immense est votre Souffrance en ces derniers moments. 

On a l'impression que le Cœur de l'un déchire le Cœur de l'autre. 

 

2 ème Heure - de 18h à 19h 
Jésus se sépare de sa Très Sainte Mère et se rend au Cénacle 
 

Il est si grand l'Amour entre toi et ta Mère, ta douce Reine, qu'il vous rend inséparables. 

Tu habites sans cesse son Cœur et elle habite sans cesse ton Cœur. 

Autrement, il vous serait impossible de vous séparer.  

Vous vous bénissez l'un l'autre. 

Tu lui donnes ton dernier Baiser pour la fortifier dans les cruelles Souffrances  

qu'elle est sur le point de supporter. Tu lui dis ton dernier adieu  et tu pars. 

 

Mais la pâleur de ta Face, tes Lèvres tremblantes, ta Voix étouffée par les sanglots, 

tout me dit combien tu aimes ta Maman et combien tu souffres de la quitter. 

Mais pour accomplir la Volonté du Père, vos Cœurs fondus l'un dans l'autre,  

vous vous soumettez à tout. 
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Vous voulez réparer pour ceux qui, pour ne pas avoir à surmonter les tendresses et les 

attachements humains, même ceux qui sont licites et saints, ne se préoccupent pas 

-d'accomplir la sainte Volonté de Dieu et 

-de correspondre à l'état de sainteté auquel Dieu les appelle. 

Quelles Souffrances ne te donnent pas ces âmes qui repoussent ton Amour, 

se bornant à l'amour des créatures!  

 

Ta Maman, angoissée, tremble. 

Elle est si grande sa Douleur que, tandis qu'elle veut te dire adieu, 

sa Voix s'étouffe sur ses Lèvres.  Elle s'évanouit presque. 

Et dans son tourment d'Amour, elle dit:  «Mon Fils, mon Fils, je te bénis! 

 

Quelle cruelle séparation, plus pénible que toute mort!» 

La douleur l'empêche de parler davantage. 

Ô Jésus, tu parcours maintenant les rues de Jérusalem avec tes disciples. 

Tu es encore tout pâle, ta douce Voix est si triste qu'elle brise le cœur de tes disciples.. 

 

Tu leur dis: 

«C'est la dernière fois que Je parcours librement ces rues. 

Demain, Je les parcourrai lié, traîné et conspué de mille façons.» 

 

Montrant du doigt les endroits où tu seras particulièrement 

déshonoré et torturé,  

 

Tu poursuis: 

«Ma Vie est sur le point de s'éteindre ici-bas 

comme le soleil est sur le point de se coucher. 

Demain à pareille heure, Je n'y serai plus! 

Mais en tant que Soleil, Je ressusciterai le troisième jour.» 

 

À ces propos, les apôtres sont tout tristes et ne savent que répondre. 

 

Tu ajoutes: 

«Courage, ne vous laissez pas abattre, Je serai avec vous toujours. Cependant, 

il est nécessaire que Je meure pour le bien de tous.» 

 

D'une Voix émue, tu continues à les instruire. Avant de rentrer dans le Cénacle, tu regardes 

le soleil qui se couche et qui, comme ta Vie, est sur le point de s'éteindre. 

 

Tu offres tes derniers Pas pour ceux qui sont au déclin de leur vie terrestre. 

Tu leur donnes la grâce de s'éteindre en toi. 

Tu répares  pour ceux qui, en dépit des déboires et des désillusions de la vie, 

s'obstinent à ne pas se tourner vers leur Créateur. 

 

Tu regardes Jérusalem où tu as accompli tant de prodiges et de miracles et qui est en train 

de préparer ta Croix, aiguisant les clous pour accomplir le déicide. 

Tu frémis. Ton Cœur est brisé et tu pleures sa destruction prochaine. 
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Par cela tu répares pour tant d'âmes consacrées. 

Par tant de soins, tu cherches à faire d’eux des porteurs de ton Amour. 

Mais ils ne répondent pas à tes attentes et  te font souffrir davantage. 

 

3 ème Heure - de 19h à 20h  -   La cène légale. 

 

Ô Jésus, te voilà au Cénacle en compagnie de tes disciples bien-aimés. Tu te mets à table 

avec eux. Combien de douceur et d'affabilité ne montres-tu pas alors que tu t'apprêtes à 

prendre de la nourriture matérielle pour la dernière fois! 

 

Tout est Amour en toi!  Ici, tu répares nos péchés de gourmandise. 

Par ta prière, tu sanctifies la nourriture. 

Jésus, ton Regard doux et pénétrant semble scruter chacun de tes apôtres. 

Et pendant que tu prends ta nourriture, ton Cœur est transpercé de voir tes apôtres faibles et 

mous, surtout le perfide Judas, qui a déjà un pied dans l'enfer. 

Dans le fond de ton Cœur, Tu te dis avec amertume: 

 

«Quelle est l'utilité de mon Sang? 

Voilà qu'une âme à laquelle j'ai fait tant de bien, est perdue!» 

 

Et de tes Yeux étincelants de Lumière et d'Amour, tu le regardes, comme si tu voulais   

lui faire prendre conscience du grand mal qu'il est sur le point de commettre.  

Mais ta Charité suprême te fait supporter cette Souffrance.  

Tu t'abstiens de la manifester à tes apôtres. Tu t'affliges à cause de Judas.  

 

En même temps ton Cœur s'emplit de joie à voir à ta gauche ton disciple bien-aimé, Jean. 

Tellement que, ne pouvant plus contenir ton débordement d'Amour, 

Tu l'attires doucement vers toi, Tu lui fais poser la tête sur ton Cœur, et tu lui fait éprouver 

d'avance le Paradis. 

 

Et à cette heure solennelle, deux de tes disciples représentent deux mondes:celui des 

réprouvés et celui des élus. 

Le monde des réprouvés est  représenté par Judas, qui a déjà l'enfer au Cœur. 

Le monde des élus est représenté par Jean, qui se repose sur ton Cœur dans la joie. 

 

La nourriture terrestre que tu prends avec tes disciples est tirée d'un agneau.  

C'est l'agneau figuratif. 

En cet agneau il ne reste plus d'humeur vitale à cause de la force du feu. 

Ainsi toi, l'Agneau mystique, tu vas, par la force de l'Amour, te consumer tout entier pour les 

créatures. Tu ne garderas même pas une goutte de Sang pour toi-même. 

Tu le verseras tout entier par Amour pour nous. 

 

Mon Jésus, il n'y a rien de ce que tu fais qui ne rappelle ta Passion douloureuse. 

Celle-ci est toujours présente à ton Esprit et à ton Cœur. 
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Par cela Tu m'enseignes que si j'avais toujours présente à l'esprit et au cœur ta sainte 

Passion, tu ne me refuserais jamais la nourriture de ton Amour. 

.  

 

4 ème Heure - de 20h à 21h - Le lavement des pieds 
. 

 

Jésus, en tout ce que Tu fais ou ce que Tu vois, 

tu as toujours des Prières d'action de grâce pour le Père aux Lèvres . 

 

Tu fais asseoir de nouveau tes apôtres. 

Tu prends une bassine d'eau et tu te ceins d'une serviette blanche. 

Tu te prosternes à leurs pieds dans un Acte si humble qu'il attire sur toi les regards de tout le 

Ciel. Ceux-ci deviennent extatiques. Les apôtres eux-mêmes en sont abasourdis. 

Tu es prosterné devant tes apôtres comme un pauvre mendiant. 

 

Tu leur dis dans le cœur: 

 

« Je vous demande votre âme. 

Je vous tends des pièges d'Amour pour vous attirer à Moi. 

Je veux, au moyen de cette eau mêlée à mes Larmes, 

-vous purifier de toute imperfection et 

-vous préparer à me recevoir dans le Grand Sacrement. 

 

Cet acte de purification me tient tellement à cœur que Je ne veux le confier    

ni aux anges, ni à ma chère Maman. 

 

Je veux Moi-même purifier votre âme pour la disposer à recevoir la Sainte Communion. 

Je veux réparer les œuvres saintes et en particulier l'administration des 

sacrements  faites dans un esprit de vanité plutôt que dans l'humilité et le 

désintéressement. 

Ah! combien d'œuvres bonnes m'atteignent 

-plus pour m'attrister que pour me plaire, 

-plus pour me donner la mort que pour accroître la vie! 

 

Voilà les offenses qui m'attristent le plus! 

Ô âmes, voyez toutes ces offenses qu'on me fait et réparez au moyen de mes propres 

réparations pour consoler mon Cœur si abreuvé d'amertume!» 

 

 

Tu t'arrêtes aux pieds de chaque apôtre et 

- tu pleures, tu pries, tu répares chacune de ces offenses, 

- tu obtiens par tes Prières force et aide pour tous. 

Aux pieds de Judas, ta Respiration est haletante et non seulement tu pleures, mais tu 

sanglotes. 
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En lavant ses pieds, 

-tu les baises, tu les serres sur ton Cœur et, suffoqué par tes Larmes, tu le regardes . 

  

Tu lui dis dans le cœur: 

 

«Mon fils, de grâce, Je te prie par la voix de mes Larmes, 

ne va pas en enfer, donne-moi ton âme. 

Je te le demande prosterné à tes pieds! Dis-moi ce que tu veux! Qu'exiges-tu? 

Je te donnerai tout, pourvu que tu ne te perdes pas! 

De grâce, épargne-moi cette douleur, à Moi, ton Dieu!» 

 

Et tu recommences à presser ses pieds sur ton Cœur. 

Voyant sa dureté, ton Cœur suffoque et tu es près de t'évanouir. 

 

4 ème Heure – de 20h à 21h -  L’Institution de la Sainte Eucharistie 
 

Tu te lèves. Dans la désolation qui t'habite, anxieux, tu t'approches de la table 

où sont déjà préparés le pain et le vin pour la consécration. 

 

Ta Personne divine revêt un aspect tendre et affectueux 

jamais vu auparavant. 

-Tes Yeux sont fulgurants de Lumière plus que s'ils étaient des soleils, 

- ton Visage est rose et resplendissant, 

- tes Lèvres sourient et brillent d'Amour, 

- tes Mains sont créatrices, 

- tous tes Membres ont une attitude de Créateur. 

Tu es tout transformé. 

Ta Divinité semble déborder ton Humanité. 

Ton aspect, jamais vu auparavant, attire l'attention de tous. 

 

Les apôtres sont pris par un doux enchantement et osent à peine respirer. 

Ta douce Maman accourt en esprit au pied de la Sainte Table, 

pour admirer ce miracle de ton Amour. 

 

Les anges descendent du Ciel et semblent se demander entre eux: 

«Qu'est-ce que c'est? Qu'est-ce que c'est? 

Ce sont de vraies folies d'Amour, de vrais excès d'Amour: 

 un Dieu qui crée, non pas le Ciel ou la terre, mais lui-même, 

à partir de la matière corruptible d'un peu de pain, d'un peu de vin!» 

 

Tandis que tes apôtres sont tous autour de toi,  

tu prends le pain entre tes Mains et tu l'offres au Père.  

Ta Voix remplie de douceur dit: 

 

 «Père Saint, qu'on te rende grâce à toi qui exauces toujours ton Fils. 
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 Père Saint, coopère avec Moi. 

 Toi, un jour, Tu m'envoyas du Ciel sur la terre  pour que Je m'incarne 

 dans le sein d'une Vierge pour sauver nos enfants. 

  

Maintenant permets-Moi de m'incarner dans chaque hostie 

pour achever le salut de ces créatures et pour être la Vie de chacune. 

 

Vois, ô Père, que peu d'Heures me restent sur cette terre. 

Qui aura le cœur de laisser mes enfants orphelins et seuls? 

Ils sont nombreux leurs ennemis.  

Elles sont épaisses les ténèbres qui les couvrent. 

Elle est grande leur faiblesse. 

Qui les aidera? 

Que moi Je reste dans chaque hostie 

pour être la Vie de chacun, pour être leur Lumière, leur Force, leur Aide! 

  

Autrement, où iront-ils?  Qui les guidera? 

Nos Oeuvres sont éternelles et mon Amour est incommensurable. 

Je ne puis, ni ne veux, laisser mes enfants seuls.» 
 

Le Père s'émeut à ces propos tendres et affectueux. Il descend du Ciel. 

Il est là sur la Table Sacrée, avec le Saint-Esprit.Les deux sont avec toi, ô Jésus. 

Et toi, d'une Voix majestueuse et émouvante, 

Tu prononces les paroles de la consécration. 

 

Et sans te laisser toi-même,  

Tu te crées toi-même sous forme sacramentelle dans ce pain et ce vin. 

Et puis, après t'être communié, tu communies tes apôtres et  ta céleste Maman, 

qui ne pouvait pas rester sans te recevoir. 

 

Ô Jésus, les Cieux s'inclinent.  

Tous te font un acte d'adoration dans ton nouvel état d'annihilation. 

… 

Doux Jésus, ton Amour est content et satisfait. Sur cet autel, dans tes Mains,  

il y a toutes les hosties consacrées qui se perpétueront jusqu'à la fin des siècles. 

 

Mais dans tant et tant d'hosties, ta douloureuse Passion est déployée. 

Car beaucoup de créatures répondront aux excès de ton Amour par 

des excès d'ingratitude et d'énormes délits! 

 

Jésus, dans cette hostie sainte, combien de créatures ne t'épargnent pas les épines. 

Elles se rendent devant toi. Et au lieu de te donner l'hommage de leurs bonnes pensées, 

elles te donnent leurs pensées mauvaises. 
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Toi, de nouveau, Tu baisses la tête comme durant ta Passion et 

Tu reçois et tolères les épines de ces pensées mauvaises. 

 

Ton Regard amoureux tourné vers ceux qui vont à ta sainte Présence. 

Ton Regard est anxieux de recevoir leur regard d'amour. 

…. 

 

Lorsque Tu descends dans le cœur des créatures sous la forme sacramentelle, 

Tu es obligé de te poser sur beaucoup de langues mordantes, impures, mauvaises. 

Oh! comme Tu en es attristé! Tu te sens comme intoxiqué par ces langues. 

C'est encore pire quand tu descends dans leurs cœurs! 

 

Tu est fatigué, épuisé et toute occupé à tes Activités d'Amour. 

Que fais-tu? 

 

Et Tu réponds: 

«Mon enfant, dans cette hostie, Je travaille du matin au soir, 

fabriquant des chaînes d'Amour. 

Quand les âmes viennent chez moi, Je les enchaîne à mon Cœur. 

 

Mais sais-tu ce que plusieurs me font? 

Beaucoup, à coups d'efforts, se dégagent et mettent mes chaînes d'Amour 

en pieces. Comme ces chaînes sont liées à mon Cœur, 

j'en suis torturé et Je tombe dans le délire. 

 

De plus, quand elles brisent mes chaînes, 

ces âmes réduisent à rien mon intense activité. 

Car elles recherchent les chaînes des créatures. 

 

Elles le font même en ma Présence, se servant de Moi pour parvenir à 

leurs fins.Cela m'attriste tant que ça me donne une fièvre violente qui me 

fait 

m'évanouir et délirer.»……. 

 

Dans ton incarcération dans l'hostie, ne veux-Tu pas être remis en liberté  

par les âmes qui te reçoivent, retrouvant la vie en elles ! 

En instituant l'infiniment Saint Sacrement, tu as entrevu les énormes ingratitudes et offenses 

des créatures. Mais tu n'as pourtant pas reculé. 

 

Blessé et attristé, tu veux tout noyer dans l'immensité de ton Amour. Tu instruis tes apôtres. 

Tu précises que ce que tu viens de faire, ils doivent le faire eux aussi. 

Ainsi tu leur donnes le pouvoir de consacrer . Tu leur confères le sacerdoce. 
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Ô Jésus, Tu penses à tous tu répares  pour tous et pour tout. 

La Cène est terminée. Tu prends avec toi les apôtres. 

Triste, tu t'achemines vers le Jardin de Gethsémani. Là ta douloureuse Passion va 

commencer . 

5 ème Heure - de 21h à 22h - Première Heure de l'Agonie dans le Jardin. 
 

Dans ce jardin, il fait froid et la nuit est obscure. 

Le mouvement des feuilles est comme une voix plaintive. 

Il annonce la peine, la tristesse et la mort de Jésus!... 

 

Jésus a un Souffle pénible. Quel changement terrible! 

Ce n'est plus le doux Jésus de la Cène Eucharistique dont le Visage resplendissait  

d'une beauté ravissante. 

C'est un Jésus triste,  d'une tristesse si mortelle qu'elle le défigure!   Il agonise. 

Je m'approche et lui dis: «Jésus, Jésus!».  

Et Lui, interpellé par ma voix, me regarde et Il me dit: 

 

«Âme, tu es ici? Ah! je t'attendais. 

Car la tristesse qui m'opprime le plus, c'est l'abandon total par tous! 

Je t'attendais pour te rendre spectatrice de mes Peines et te faire partager le calice 

d'amertume que sous peu mon Père céleste m'enverra par l'entremise d'un ange. 

 

Nous le boirons ensemble. 

Ce ne sera pas un calice de réconfort, mais d'intense amertume! 

Je ressens le besoin que quelque âme aimante en boive au moins quelques gouttes. 

 

Par conséquent, Je t'ai appelée 

-pour que tu partages mes Peines, et 

-pour m'assurer de ne pas demeurer seul, dans un total abandon!» 
 

Jésus entre dans une Agonie mortelle et souffre des Peines intenses, jamais vues 

auparavant. 

… 

II est seul et en proie à une tristesse qui est plus qu'une mort cruelle,  

mais qui ne le fait pas mourir! 

On dirait que la tristesse qui l'opprime est si grande qu'elle Lui a fait perdre la parole. 

Son Regard si investigateur et plein de Lumière est triste. 

 

On dirait que Tu cherches de l'aide et du réconfort. 

Ton Visage est pâle et tes Lèvres sont desséchées, 

Ta Personne divine tremble de la tête aux pieds 

Ton Cœur bat très fort à la recherche d'âmes. 

Ils  manifestent une angoisse telle  qu'on dirait qu'Il va expirer d'un moment à l'autre. 
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Un feu circule dans ses Veines.  

Son Sang bouille dans ses Veines.  

On dirait qu'Il va les déchirer et en sortir! 

 

Dis-moi, mon Amour, qu'as-Tu? 

Fille, «Veux-tu savoir 

-ce qui Me tourmente plus que les bourreaux mêmes, et 

-pourquoi les tourments de ceux-ci ne seront rien, 

  comparés à  ce que Je souffre actuellement? 

 

C'est l'Amour. 

L'Amour éternel veut la suprématie en tout. 

Elle me fait souffrir tout ensemble et dans mes Fibres les plus profondes, 

ce que les bourreaux me feront souffrir peu à peu dans ma Personne. 

 

Âme, c’est l'Amour qui prédomine en Moi. 

 

L'Amour est un clou pour Moi, 

l'Amour est un fouet pour Moi, 

l'Amour est une couronne d'épines pour Moi, 

l'Amour est tout pour Moi, 

l'Amour est ma Passion éternelle, 

alors que ce que Je souffre dans mon Humanité est temporaire. 

 

Mon enfant, 

-entre dans mon Cœur, viens te perdre dans mon Amour! 

Seulement dans mon Amour tu comprendras 

-combien Je souffre pour toi et combien Je t'aime. 

Ainsi tu apprendras à m'aimer et à souffrir par amour!» 

 

Mon Jésus, 

Tu m’appelles dans ton cœur pour me faire voir ce que l’Amour te fait souffrir. 

Alors, j’y entre. Mais que vois-je ? 

-Ce n'est pas avec des épines naturelles que l'Amour couronne ta Tête, 

  mais avec des épines de feu. 

-Ce n'est pas avec des fouets de cordes qu’ll tourmente ton Corps adorable, 

  mais avec des fouets de feu; 

-Ce n'est pas avec des clous de fer qu'Il perce tes Mains et tes Pieds, 

  mais avec des clous de feu. 

 

Tout ce qui te pénètre jusque dans la moelle des Os est feu. 

Toute ton Humanité infiniment sainte est transformé en feu. 

 

L’Amour te donne des Peines indicibles et mortelles, plus que ta Passion elle-même. 



10 
 

6 ème Heure - de 23 h à 24 h - Deuxième Heure de l'Agonie dans le Jardin 
 

Tu donnes ton Sang pour ces offenses, ta Vie pour contrer la mort.  

Ô Amour, à quel état je te vois réduit! Tu expires!  
Mon Bien, ma douce Vie, de grâce, ne meurs pas!  
Dégage ton Visage de cette terre baignée de ton Sang.  Viens dans mes bras. 
Fais en sorte que moi, en t'embrassant, je meure à ta place.  
 
J'entends ta Voix moribonde dire: 

 «Père,  si c'est possible, que s'écarte de Moi ce calice. 
Cependant, non pas ma Volonté, mais la tienne.»  
 
C'est la première fois que j'entends ces mots de ta Bouche.  
Comme les Accents de ta Voix déchirent mon cœur !  

Toutes les révoltes des créatures se présentent devant toi  

Ce «fiat Voluntas tua» qui devrait être le principe de vie de toute créature,  

tu le vois rejeté par presque toutes.  

En conséquence, au lieu de trouver la vie, elles trouvent la mort.  

 

Et toi, Tu veux donner la vie à toutes et faire une Réparation solennelle au Père pour leurs 

révoltes, et tu répètes une deuxième fois:  

 

«Père, si c'est possible, que s'écarte de Moi ce calice.  

Ce calice, pour Moi, est très amer. 

Cependant, non pas ma Volonté, mais la tienne.»  

 

7 ème Heure - de 23h à 24h - Troisième Heure de l'Agonie dans le Jardin. 

..Tu vas voir tes chers disciples?  
Mais quel n'est pas ta Souffrance de les trouver de nouveau endormis!  
D'une Voix presqu'éteinte, tu les interpelles:  

 
«Mes fils, ne dormez pas, l'heure est proche. 
Ne voyez-vous pas à quel état je suis réduit?  
De grâce, aidez-moi, ne m'abandonnez pas en ces Heures si terribles!» … 

Mon  doux Jésus,  
tu retournes dans le Jardin et on a l'impression que tu n'en peux plus.  
Tu élèves au Ciel ta Face trempée de Sang et de terre, et 
 tu répètes pour la troisième fois:  
 

«Père, si c'est possible, que s'écarte de Moi ce calice.  
Père Saint, aide-Moi, J'ai besoin de réconfort. 
Il est vrai qu'à cause des fautes chargées sur mon dos,  
-Je suis  répugnant, repoussant, le dernier parmi les hommes devant ta Majesté 
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infinie,  
ta Justice est indignée contre Moi.  
 
Mais regarde-Moi, ô Père.  
Je suis toujours ton Fils et Je fais un avec Toi.  
De grâce, aie pitié de Moi.   
ô Père, ne me laisse pas sans réconfort!»  

Puis il me semble entendre que tu appelles à l'aide ta chère Maman:  
 

«Douce Maman,  
serre-Moi dans tes Bras comme tu le faisais quand j'étais enfant. 
Donne-Moi ce lait que tu me donnais alors 
-pour Me restaurer et  
-adoucir les amertumes de mon Agonie.  
Donne-Moi ton Cœur, qui était tout mon contentement.  
 
Maman, Marie Madeleine, chers apôtres, vous tous qui m'aimez, 
- aidez-moi,  réconfortez-moi,  
- ne me laissez pas seul en ces derniers moments,  
- faites cercle autour de moi,  
- réconfortez-moi par votre compagnie et votre amour!»  

…. 

Mon Jésus,  
Tu bois le calice d'amertume que le Père céleste t'envoie 
Je t'entends dire:  
 

«Âmes, âmes, venez, soulagez-Moi. Prenez place dans mon Humanité.  
Je vous veux, je vous désire!  
De grâce, ne faites pas la sourde oreille à mes Appels!  
Ne rendez pas vains mes Désirs ardents, mon Sang,  mon Amour, mes Peines!  
Venez, âmes, venez!»  

 
Jésus, mon Bien, que cette Heure Sainte,  
faite en mémoire de ta Passion et de ta Mort, 
-désarme la colère de Dieu méritée par nos péchés, 
-fasse descendre d'abondantes Grâces sur la sainte Église,  
-entraîne la conversion des pécheurs,  
-amène la paix des peuples,  
-se répercute sur notre sanctification, et  
-donne un grand soulagement aux âmes du purgatoire.  
Amen.  
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8 ème Heure - de 24h à 1h - L'arrestation de Jésus dans le Jardin des 

Oliviers. 

Par ce baiser de Judas,  
tu répares les trahisons et les tromperies  
ayant l'apparence de l'amitié et de la sainteté,  
surtout celles provenant des âmes consacrées.                                                                                                     
 
Par tes Prières, tu obtiens le Pardon pour n'importe quel pécheur qui, vraiment contrit,  
a recours à ton Cœur infiniment saint.  

Mon doux Bien, je serai à tes côtés  
-pour te défendre,  
-pour apprendre tes Enseignements et  
-pour compter une à une tes Paroles.  

Ah! comme elle m'est douce au cœur, la Parole que tu adressas à Judas:  

«Mon ami, pourquoi es-tu venu ici?» 

On dirait que c'est à moi aussi que tu adresses cette Parole,  
-non en m'appelant «ami»,  
-mais en m'appelant du doux nom d'«enfant»: 

 «Mon enfant, pourquoi es-tu venue ici?»  
Et je veux te répondre: «Jésus, je viens pour t'aimer.»  
 
Tu me dis:  
«Pourquoi es-tu venue ici?»   quand je me réveille le matin ou quand je te prie.  
Tu me répètes: «Pourquoi es-tu venue ici?»  
à travers la sainte hostie, quand je viens te recevoir dans mon cœur.  
Quel beau rappel pour moi!  
 
Mon Jésus tu es infiniment patient. 
Ces cordes et ces chaînes ajoutent quelque chose de plus beau à ta Personne divine: 
- ton Front devient plus serein,  
  tellement qu'il attire l'attention de tes ennemis. 
- tes Yeux brillent d'une plus grande lumière. 
- ton Visage dégage une paix et une douceur suprêmes, 
  capables de séduire tes bourreaux.  

9 ème Heure - de 1h à 2h - Jésus précipité dans le torrent du Cédron 

Et comme personne ne t'est resté fidèle, ton Cœur se serre et pleure.  
Tu ressens plus de Souffrance  
-à cause de l'abandon de tes amis les plus proches  
-qu'à cause de ce que tes ennemis sont en train de te faire subir. 
Mon Jésus, ne pleure pas, ou fais en sorte que je pleure avec toi.  

L'aimable Jésus me semble dire: 
 

«Ah! mon enfant,  
pleurons ensemble le destin de tant d'âmes consacrées qui,  
-en raison de petites épreuves ou d'incidents de la vie,  
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-ne  s'occupent plus de moi et me laissent seul.  
 
Pleurons pour tant d'autres âmes, timides et viles qui,  
par manque de courage et de confiance, m'abandonnent.  
 
Pleurons aussi pour tant d'autres qui,  
-ne trouvent pas leur compte dans les choses saintes,  
-ne s'occupent pas de moi; 
 
Pleurons pour tant de prêtres qui  
prêchent, célèbrent, confessent pour leur gloire personnelle. 
Ils montrent qu’ils sont autour de moi, mais me laissent seul!  
 
Ah! mon enfant, comme il est dur pour moi cet abandon!  
Je t'en prie, répare ma cruelle Souffrance par  
la promesse de ne jamais me laisser seul.» 

Oui, mon Jésus,  

-avec l'aide de ta Grâce et en m'identifiant à ta Divine Volonté 

-je te promets de ne jamais te laisser seul. 

 

10 ème Heure - de 2h à 3h  -   Jésus est présenté à Anne 
 

…Anne  t'interroge sur ta Doctrine et tes disciples.  
Et toi, ô Jésus, pour défendre la Gloire du Père, tu réponds d'une Voix sonore et digne:  
«J'ai parlé en public, et tous ceux qui sont ici m'ont entendu!» 

À ces Paroles, tous tremblent. 
Perfidement, un serviteur s'approche de toi.  
D’une main ferrée, il te donne une gifle si forte qu'elle te fait chanceler et rend livide ton doux 
Visage!  
Tandis que tes ennemis  
-éclatent d'un rire satanique, -sifflent et -battent des mains,  
-applaudissant à cet acte si injuste, 
toi, chancelant, tu n'as personne sur qui t'appuyer.  
 
Mon Jésus,  
je t'embrasse et je fais de mon être un mur de protection pour toi.  
Je m'offre à toi pour supporter toute peine par amour pour toi!  
 
Je compatis avec toi pour cet outrage et avec toi je répare les timidités  
-de tant d'âmes qui se découragent facilement,  
-de celles qui, ayant peur, ne disent pas la vérité,  
-de celles qui manquent de respect pour les prêtres,  
-de celles qui s'expriment par des murmures.  
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Mon Jésus affligé,  Anne t'envoie à Caïphe.  
Je vois que, pendant le déplacement, tes ennemis te font tomber dans un escalier.  
 
Toi, mon Amour, par cette chute,  tu répares pour ceux qui, profitant des ténèbres de la nuit, 
tombent dans la faute.  

 

11 ème  Heure - de 3h à 4h  - Chez Caïphe, Jésus accusé par de faux 
témoins 
 

Je pense à la manière que j'utiliserai pour te défendre. Et Jésus semble me dire:  
 

«Mon enfant, Je n'ai pas fait du mal et J’ai tout fait!  
L'Amour comporte tous les sacrifices. 
l'Amour est d'un coût incommensurable. 
Nous en sommes encore au début.  
 
Toi, reste dans mon Cœur:  
-observe tout, aime-Moi, tais-toi et apprends.  
Et que ton sang, gelé de compassion,  
circule dans mes Veines pour restaurer mon Sang qui est en feu.  
 
Fais en sorte que ton tremblement parcoure mes Membres,  
afin qu'identifiée à Moi  
-tu puisses te fortifier et te réchauffer,  
-pour ressentir une partie de mes Peines.  
 
Tu acquerras la force en me voyant souffrir à ce point.  
Ce sera la plus belle défense que tu puisses m'accorder.  
Sois fidèle et attentive!»  

Ainsi, dans le plus grand calme, ton Cœur répare  
-les calomnies, -les haines, -les faux témoignages,  
-le mal fait avec préméditation aux innocents. 
 
Il répare  
-les offenses faites à l'instigation des chefs, et  
-les fautes commises par les âmes consacrées. …. 

Et Jésus semble me dire:  

«Mon enfant, tu veux le savoir? J'entends la voix de Pierre  
-qui prétend ne pas me connaître, qui le jure, et le jure encore. 
 
Ah! Pierre, tu ne me connais pas?  
Tu ne te souviens pas de tous les Bienfaits dont Je t'ai comblé?  
Si les autres me font mourir de peines, toi, tu me fais mourir de douleur!  
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Comme tu as mal fait de t'exposer aux occasions en me suivant de loin!» … 

 
Caïphe te dit:  
«Je te conjure par le Dieu vivant, dis-moi: es-tu vraiment le Fils de Dieu?»  
 
Alors toi, mon Amour, ayant toujours à cœur la Vérité et la Gloire de ton Père, tu réponds 
avec une Voix sonore et majestueuse telle  
- que tous en restent frappés et 
- que les démons mêmes s'enfoncent dans l'abîme:  

«C'est toi qui le dis; je suis le Fils de Dieu. 
Un jour je descendrai sur les nuées du Ciel  
pour juger toutes les nations.»  

À ces Paroles solennelles, tous font silence et frissonnent d'épouvante.  
Après quelques instants de sa propre épouvante, Caïphe,  
furieux comme une bête féroce, dit à tous:  

«À quoi bon les témoins maintenant?  
Il vient de proférer un grand blasphème. 
 Qu'attendons-nous de plus pour le condamner?  
Il est coupable de mort!» … 

 

12 ème Heure - de 4h à 5h -  Jésus parmi les soldats 
 

Ô mon Jésus infiniment patient, que peut-on espérer de gens aussi barbares?  
Je vois que tes ennemis se jouent de toi.  
 
Tandis que tu verses des fleuves de Larmes pour notre salut,  
ces gens te couvrent le Visage de crachats, tellement  
que la Lumière de tes beaux Yeux en est voilée.  
 
Et ne supportant pas l'éclat de tes Regards divins, ils te couvrent d'encore plus de crachats.  
Mais ils ne peuvent masquer ta divine Majesté. Ton infinie Douceur ressort de plus en plus!  

… J'observe que tu ne dis pas un seul mot pour te défendre. 

Tu es entre les mains de ces soldats comme un vulgaire chiffon dont on peut faire ce qu'on 

veut. On te projette par terre et on t'écrase sous les pieds avec une furie infernale.  

À tel point que j'ai peur que tu meures sous ces pieds impitoyables.  

 


